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L’ÉGLISE  SECRÈTE 
ÉTUDE D’ENSEMBLE DE L’ANCIEN TESTAMENT 

 
Ruth 
Informations de base pour démarrer… 
Ruth veut dire littéralement “amitié”. Ce livre est celui sur lequel cette section se concentre 
un peu plus. C’est une histoire d’amour. Son objectif est de suivre la lignée royale depuis le 
roi David pour arriver finalement au Roi Jésus, dans Matthieu 1, où Ruth est mentionnée 
dans la généalogie.  
Boaz est au centre de l’histoire. Il est le parent qui a accepté le droit de rachat, celui qui 
paie le prix pour introduire Ruth, une Moabite, dans le peuple de Dieu. Ce droit venait du 
fait qu’il était un des plus proches parents vivant, et il a fait usage de ce droit pour l’amener 
dans sa famille. 
 
Conseils pratiques d’étude… 
Remarquez le changement dans la vie de Naomi : Naomi est parfois laissée de côté dans le 
récit parce que nous sommes charmés par ce qui arrive à Ruth et Boaz, mais Naomi reste 
présente : elle passe du dénuement à la plénitude (Ruth 1) ; du désespoir à l’espérance 
(Ruth 2-3) ; de la stérilité à la succession (Ruth 4). Ce qui arrive à Ruth et Boaz donne cette 
succession à Naomi.  
 
Il faut se souvenir que  cette histoire se passe au temps de Josué et des Juges, période qui 
nous décrit la détérioration d’Israël. Dans les Juges on voit beaucoup de luttes, et voilà que 
ce livre dit que même quand le peuple est dans l’obscurité, Dieu fait briller la lumière de 
Son alliance, ce que l’on voit dans le livre de Ruth.  
 
Notez encore ce point important : Reliez Ruth 4:13 à Genèse 12:1-3 :  
 

Boaz prit Ruth qui devint sa femme, et il alla vers elle. L’Eternel permit à Ruth 
de concevoir, et elle enfanta un fils. (Ruth 13.) 
 
L’Eternel dit à Abram: Va-t’en de ton pays, de ta patrie et de la maison de ton 
père, vers le pays que je te montrerai. Je ferai de toi une grande nation et je 
te bénirai ; je rendrai ton nom grand. Deviens donc (une source) de 
bénédiction. Je bénirai ceux qui te béniront, je maudirai celui qui te maudira, 
toutes les familles de la terre seront bénies en toi. (Genèse 12:1-3). 

 
Et reliez aussi Ruth 4:14 avec Matthieu 1:1-7 (surtout le v. 5) :  

Les femmes dirent à Naomi : Béni soit l’Eternel qui ne t’a pas laissé manquer 
aujourd’hui d’un rédempteur dont le nom sera célébré en Israël. (Ruth 4:14.) 
 
Généalogie de Jésus-Christ, fils de David, fils d’Abraham : 
Abraham engendra Isaac ; Isaac engendra Jacob ; Jacob engendra Juda et 
ses frères ; Juda engendra de Tamar Pérez et Zérah ; Peretz engendra 
Hetsron ; Hetsron engendra Aram ; Aram engendra Aminadab ; Aminadab 
engendra Nahchon ; Nahchon engendra Salma ; Salma engendra Boaz de 
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Rahab ; Boaz engendra Obed de Ruth ; Obed engendra Isaï ; Isaï engendra 
David ; David engendra Salomon de la femme d’Urie. Salomon engendra 
Roboam ; Roboam engendra Abiya ; Abiya engendra Asa.  (Matthieu 1:1-7). 

 
Cela veut dire que Ruth, qui était une Moabite n’appartenant pas au peuple d’Israël, a été 
intégrée à la famille de Dieu. Ceci faisait partie de l’annonce faite à Abraham dans Genèse 
12, quand Dieu lui a dit que toutes les nations de la terre seraient bénies par le peuple 
d’Israël. Cela se réalise ici où nous voyons quelqu’un extérieur à Israël être introduit, ce qui 
est important à relever, à cause des implications que cela aura dans les évènements du 
reste de l’Ancien Testament.  
Ruth 4:13-17 nous apprend comment Ruth se trouve maintenant dans la lignée qui conduira 
au Roi. On en a la liste en Matthieu 1. Dieu a décidé pour une raison folle, de démontrer Sa 
grâce envers Ruth en faisant figurer son nom au beau milieu de la généalogie qui conduit à 
Jésus-Christ, car par elle, bien que non Israélite de naissance, viendrait Celui qui, en fin de 
compte, apporterait le salut, non seulement à Israël mais aussi aux nations.  
 
Josué, Juges et Ruth s’accordent pour montrer que Dieu agit magnifiquement dans 
l’histoire.  
Nous allons voir maintenant ce qui va conduire à la monarchie.  
 
 
1 et 2 Samuel 
 
Informations pratiques pour démarrer… 
Le cadre temporel s’étend de la naissance de Samuel (1100 av. J-C) à la fin du règne de 
David (970 av. J-C.) Dans ce laps de temps se passe l’histoire de Samuel jusqu’à celle de 
David, avec la vie de Saül au milieu. On n’y trouvera pas la vie de Salomon. 
 
Le thème principal est la royauté. 1 Samuel présente la transition de la théocratie à la 
monarchie. Dans le livre des Juges, Dieu était le Roi. Il conduisait son peuple et suscitait 
des juges. Au début de 1 Samuel nous voyons le peuple dire: « Nous voulons un roi qui 
règne sur nous, comme les autres nations. » Ils donnent toutes sortes de raisons à cela. Ils 
résistent à Dieu et disent : « Nous voulons un roi pour être puissants comme les autres 
nations. » Ils choisissent Saül : “C’est lui qui sera notre roi.” C’est ainsi que l’on passe de la 
théocratie, qui signifie à la base que l’on sert Dieu, à la monarchie qui se développe sous 
Saül. 2 Samuel se focalise essentiellement sur la dynastie du roi David. 
 
On trouve trois  personnages principaux : Samuel, qui était le dernier juge donné par Dieu. 
Il oint les deux premiers rois pour Israël dans 1 Samuel 1-7. 1 Samuel 8-15 nous présente  
le premier,  Saül. David est le second et le plus important. Nous trouvons son histoire dans 
Samuel 16-24. 
 
Un verset-clé de ces livres est: 1 Samuel 15:22  « L’obéissance vaut mieux que les 
sacrifices ». 
 
La Parole de Dieu est le seul fondement de l’obéissance et de la foi : cette vérité se 
développe dans ces livres. 
 
Conseils pratiques d’étude… 
Un « fil rouge » à suivre : recherchez comment le roi d’Israël était censé vivre sa loyauté 
envers l’alliance. C’est important : Saül a désobéi à l’alliance dans 1 Samuel 15, ce qui l’a 
amené à sa destruction. 
1 Samuel 15:10-11 dit: 
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La parole de l'Éternel fut (adressée) à Samuel en ces mots : Je regrette 
d'avoir établi Saül pour roi, car il se détourne de moi et n'exécute pas mes 
paroles. Samuel se mit en colère et cria à l'Éternel toute la nuit. 

 
Alors que c’est l’obéissance de David à l’alliance dans 2 Samuel 7 qui est le sommet de la 
révélation de cette alliance. C’est un passage incroyable dans lequel Dieu conclut son 
alliance avec David. L’alliance avec David est très importante dans tout le reste de l’Ancien 
Testament. 
 
 2 Samuel 7:12-16: 
 

Quand tes jours seront accomplis et que tu seras couché avec tes pères, je 
maintiendrai ta descendance après toi, celui qui sera sorti de tes entrailles, et 
j'affermirai son règne. Ce sera lui qui bâtira une Maison à mon nom, et 
j'affermirai pour toujours son trône royal. Moi-même je serai pour lui un père, 
et lui, il sera pour moi un fils. S'il commet des fautes, je le corrigerai avec le 
bâton des hommes et avec les coups des humains ; mais ma bienveillance ne 
se retirera pas de lui, comme je l'ai retirée de Saül, que j'ai écarté devant toi. 
Ta maison et ton règne seront pour toujours assurés devant toi, ton trône 
pour toujours affermi. 

 
Notez les transitions dans 1 et 2 Samuel. Nous avons parlé d’une transition, de la période 
des juges à une monarchie plus durable.  Cette monarchie passait de l’attente typiquement 
humaine d’un roi  à un roi loyal au Seigneur et oint par Lui. David n’était pas exactement 
celui que vous auriez choisi pour conduire le peuple d’Israël.  
 
On passe aussi d’une situation où Dieu n’a pas de lieu central où faire demeurer son Nom à 
un nouveau centre à Jérusalem. David apporte l’Arche de l’Alliance au centre de Jérusalem.  
 
Souvenez-vous des défaillances importantes d’individus : sans vouloir toujours revenir à 
David, il faut relever que tout en étant un roi selon le cœur de Dieu, la vie de David révélait 
le besoin d’un autre roi absolument pur et loyal envers le Seigneur. Cela ne doit pas nous 
échapper. Le succès du règne de David est décrit dans 2 Samuel 8.  
 

David se fit encore du renom au retour de sa victoire sur les Syriens (au 
nombre de) 18 000, dans la vallée du Sel. Il mit des garnisons dans Édom, il 
mit des garnisons dans tout Édom ; et tout Édom fut assujetti à David. 
L'Éternel donnait la victoire à David partout où il allait. (2 Samuel 8:13-14). 

 
Le péché du roi David et ses conséquences s’étendent sur onze chapitres dans 2 Samuel 10 
à 20.  
 

Alors Nathan dit à David : Tu es cet homme-là ! Ainsi parle l'Éternel, le Dieu 
d'Israël : C'est moi qui t'ai donné l'onction comme roi sur Israël, et c'est moi 
qui t'ai délivré de la main de Saül ; je t'ai donné la maison de ton seigneur, 
j'ai placé dans ton sein les femmes de ton seigneur et je t'ai donné la maison 
d'Israël et de Juda. Et si cela était trop peu, j'y ajouterais encore ! Pourquoi 
donc as-tu méprisé la parole de l'Éternel, en faisant ce qui est mal à ses 
yeux ? Tu as frappé de l'épée Urie, le Hittite ; tu as pris sa femme pour en 
faire ta femme, et lui, tu l'as tué par l'épée des Ammonites. Maintenant, 
l'épée ne s'écartera jamais de ta maison, parce que tu m'as méprisé et parce 
que tu as pris la femme d'Urie, le Hittite, pour en faire ta femme. Ainsi parle 
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l'Éternel : Je vais susciter un malheur contre toi du sein de ta famille et je 
vais prendre sous tes yeux tes propres femmes pour les donner à l'un de tes 
proches, qui couchera avec elles à la vue de ce soleil. Car tu as agi en secret ; 
et moi, je ferai cela en face de tout Israël et à la face du soleil.  
David dit à Nathan : j'ai péché contre l'Éternel ! Et Nathan dit à David : 
L'Éternel pardonne ton péché, tu ne mourras pas. Mais, parce que tu as fait 
blasphémer les ennemis de l'Éternel, en commettant cette action, le fils qui 
t'est né mourra. Puis Nathan s'en alla dans sa maison. L'Éternel frappa 
l'enfant que la femme d'Urie avait enfanté à David, et il se mit à dépérir. 
 (2 Samuel 12:7-15). 
 

Il ne faut pas lire 1 et 2 Samuel pour l’histoire de David et Goliath, en tirant la leçon qu’il 
faut être comme David, combattre tous les « géants » métaphoriques de nos vies ! En 
faisant cela, nous passerons à côté du sens réel de 1 et 2 Samuel. Ce qu’il faut voir, c’est 
que tout en étant un homme « selon le cœur de Dieu », il avait quelques grandes faiblesses 
qui ont entraîné de grands péchés. Il est donc nécessaire que vienne un roi parfait. 
 
1 et 2 Rois 
Informations de base pour démarrer… 
1 et 2 Rois couvrent plus de 400 ans de l’histoire des Israélites (de 970 à 560 av. JC.). La 
chronologie avance. Elle contient plusieurs portions, chacune se terminant par une 
catastrophe majeure.  En premier, on trouve la division des 12 tribus (970-931 av. JC.). 
Ensuite se passe l’assassinat par Jéhu de tous les princes royaux ou héritiers du trône de 
David  sauf un (931-841). Vient ensuite la chute de Samarie (Israël) devant l’Assyrie (841-
722 B.C.). Finalement, Jérusalem (Juda) tombe devant Babylone (722-586 B.C.). 
 
On trouve deux thèmes majeurs dans ces catastrophes. Le premier, le rejet d’Israël en tant 
que peuple de Dieu comme conséquence du rejet de Dieu par Israël : Ils ont dit : « Nous ne 
voulons pas te suivre. » Ils Lui désobéissent. Et comme dans les Juges, il s’ensuit une 
dégradation. Le déclin s’accentue avec la division d’Israël et de Juda.  
Le second thème est l’arrivée des prophètes qui proclament la Parole de Dieu 
 
Le roi devait être l’agent de l’alliance de Dieu. Cela se voit avec David. Cependant les rois 
échouent dans cette tâche. Par conséquent les prophètes prennent plus d’importance dans 
la ligne historique, et se mettent à parler de la part de Dieu à cause de la désobéissance des 
rois. 
 
 
 
 
Conseils pratiques d’étude… 
Plan général: Le royaume est uni dans 1 Rois 1-11. Il est divisé dans 1 Rois 12 à 2 Rois 17. 
Il est captif de 2 Rois 18 à 25 : Israël et Juda sont tous les deux détruits, emmenés captifs 
et exilés. 
Les deux livres listent 39 rois de la monarchie unie et divisée. Les trois premiers livres 
couvrent la vie de Saül, David et Salomon. Ensuite vous avez 36 rois avec leurs histoires 
respectives. 
 
L’obéissance à l’alliance est la condition de succès du roi.  Sur les 19 rois du Royaume du 
Nord, aucun n’a obéi au Seigneur. Il n’y a aucune mention de l’obéissance même d’un seul. 
C’est pourquoi il a fallu des hommes comme Ésaïe pour venir parler de la part de Dieu alors 
que tous dans le pays se rebellaient contre Lui.  
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Parmi les rois du Royaume du Sud, huit ont obéi à Dieu. Voici la liste, que l’on peut suivre 
en étudiant 1 et 2 Rois : Asa, Josaphat, Joas, Amatsia, Ozias, Yotam, Ezéchias, Josias 
 
Lors des règnes des rois infidèles, Dieu suscite des prophètes comme Élie et Élisée pour 
accomplir ses desseins. Nous y reviendrons. 
 
1 et 2 Chroniques 
Informations de base pour démarrer… 
Nous avons vu que les Chroniques  sont les livres de cette section où la chronologie 
n’avance pas. De plus, dans nos Bibles chrétiennes l’ordre des livres est différent de celui de 
la Bible Hébraïque, où 1 et 2 Chroniques viennent tout à la fin. Il se peut que ces livres 
aient été écrits par Esdras. 
 
Remarquez que leur rédaction adopte une perspective spirituelle. L’auteur se concentre 
exclusivement sur les points positifs de David et de Salomon ainsi que sur les bonnes 
choses. Il manifeste également la bénédiction de Dieu sur les rois obéissants de Juda. Nous 
n’y trouvons rien des péchés ou des mauvais côtés de David, Salomon ou des autres rois. 
Au fond, il donne un reflet plutôt idéalisé du Royaume de Dieu.  
Dans 1 et 2 Chroniques, il n’y a rien de nouveau quant à l’histoire, on se concentre sur les 
évènements précédents. L’attention est concentrée sur le temple et l’adoration sans partage 
d’Israël.  
 
Conseils pratiques d’étude... 
Alors on peut se poser la question suivante : Pourquoi l’auteur des Chroniques, qu’il soit 
Esdras ou un autre,  a-t-il voulu présenter cette perspective des royaumes, et parler de 
David et de Salomon, comme s’ils avaient été des rois obéissants ?  
 
Il nous faut comprendre que l’auteur était en train de chercher à restaurer le royaume, et il 
a écrit avec cet objectif en vue. Il porte nos regards vers l’avenir. Ces deux livres nous 
donnent un récit du royaume d’abord uni puis divisé, mais il a été rédigé après l’exil et le 
retour à Jérusalem. Des hommes comme Esdras (qu’il soit auteur ou non) avaient été 
emmenés loin d’Israël, étaient revenus, et essayaient de restaurer ce qui avait disparu. 
Quiconque voudrait écrire un livre, une histoire de Dieu parmi les rois, en vue d’encourager 
le peuple à reconstruire le temple et à obéir à Dieu, ne se mettrait jamais à parler de tout 
ce qui est allé de travers ! Il parlera de la gloire de ceux qui ont suivi Dieu et de 
l’importance du temple. Voilà la raison de l’accent mis sur ce point. Après un exil de 70 ans 
et le retour, tous ensemble, mieux vaut motiver les gens par ce qui existait avant, comme 
ici par le temple et la ville de Jérusalem.  
 
 
On trouve trois parties dans l’histoire des Chroniques. En premier, des généalogies de 1 
Chroniques 1 à 9, où il n’est pas nécessaire de s’attarder.   Les seconde et troisième parties 
parlent de la monarchie unie de 1 Chroniques 10 à 2 Chroniques 9, puis la monarchie 
divisée de Juda, de 2 Chroniques 10 à 36. 
On peut relever l’accent mis sur la bonté de Dieu lorsque Sa présence est à nouveau 
accordée à Israël. Lorsque l’arche est rapportée à Jérusalem, il y a de grandes célébrations.  

Célébrez l'Éternel, car il est bon, car sa bienveillance dure à toujours !  
 (1 Chroniques 16:34). 

 
De grandes célébrations lorsqu’elle est introduite dans le temple,  
 

…et lorsque ceux qui sonnaient des trompettes et ceux qui chantaient, 
s'unissant d'un même accord pour louer et célébrer l'Éternel, firent retentir 
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les trompettes, les cymbales et les autres instruments, et louèrent l'Éternel 
par ces paroles : “  “ Car il est bon, car sa bienveillance dure à toujours ! ” ”, 
en ce moment, la maison, la maison de l'Éternel fut remplie d'une nuée. 
(2 Chroniques 5:1). 

 
Ainsi qu’à la dédicace du temple : 
 

Tous les Israélites voyaient descendre le feu et la gloire de l'Éternel sur la 
maison ; ils s'inclinèrent le visage contre terre sur le pavé, se prosternèrent 
et louèrent l'Éternel (en disant) : Car il est bon, car sa bienveillance dure à 
toujours !  (2 Chroniques 7:3). 

 
Les livres historiques passés en revue jusqu’ici sont : 1 et 2 Samuel, 1 et 2 Rois, ainsi que 1 
et 2 Chroniques. On y parle de la construction du temple ; maintenant on arrive à l’appel 
par Esdras à reconstruire ce temple, dont il donne une nouvelle description dans 1 et 2 
Chroniques. 
 
Esdras et Néhémie 
Informations de base pour démarrer… 
Esdras et Néhémie font un tout, car à l’origine ils ne formaient qu’un seul livre dans la Bible 
Hébraïque. Ils relatent trois facettes d’une même histoire. 
 
La première facette est le retour du reste de Jérusalem. Le reste, ce sont tous ceux qui ont 
été exiles. Imaginez que nous sommes la nation d’Israël: nous sommes démantelés, nos 
familles sont éparpillées, nous sommes emmenés captifs. Nous sommes sans nos amis, en 
terre étrangère, tout autour de nous est différent, la langue nous est étrangère, personne 
ne ressemble à ceux que nous connaissions. Nous sommes en esclavage, contre notre gré. 
Finalement, nous revenons ensemble et nous réalisons que nous devons nous regrouper. 
C’est ce qui se passe dans Esdras et Néhémie. Une partie du « reste » revient à la maison, 
en l’occurrence, à Jérusalem.  
La seconde facette est la reconstruction du temple. Dieu a ramené son peuple à Jérusalem, 
et le temple y est rebâti.  
La troisième est la reconstruction des murailles de la ville. Le livre d’Esdras raconte la 
reconstruction du temple alors que dans Néhémie, on voit la reconstruction des murs 
entourant la ville. L’auteur peut être Esdras ou Néhémie.  
"Esdras" signifie "aide", "Néhémie" veut dire "Dieu est réconfort." Ces deux hommes ont été 
suscités pour un peuple en souffrance, afin de les aider et les consoler.  
Dieu agit souverainement pour conserver son peuple pour Sa gloire. Ce point est 
important : Dieu ne va jamais laisser son peuple vivre sans espérance, ni seul. Il l’a 
ramené, tout comme il l’avait promis par les prophètes.  
 
Conseils pratiques d’étude… 
Le plan général du livre d’Esdras passe de manière équilibrée entre national et spirituel. On 
voit une restauration nationale dans Esdras 1 à 6, puis la restauration spirituelle dans les 
chapitres 7 à 10.  
Les six premiers chapitres de Néhémie racontent la réparation physique des remparts de la 
ville, alors que la seconde partie touche principalement un réveil spirituel, Néhémie 7 à 13. 
Dieu renouvelle son peuple. Les réformes physique et spirituelle vont de pair: ils 
reconstruisent le temple et les murs, et ils se repentent de leurs péchés. Esdras 10 et 
Néhémie 9-10 montrent tous les deux le moment où le peuple de Dieu renouvelle l’alliance, 
dans un élan solennel de prières et de confessions. Nous retrouvons ce thème souvent tout 
au long de la Bible.  
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Le vingt-quatrième jour du même mois, les Israélites s'assemblèrent, 
couverts de sacs et de terre, pour un jeûne. Ceux qui étaient de la 
descendance d'Israël, s'étant séparés de tous les étrangers, se présentèrent 
pour confesser leurs péchés et les fautes de leurs pères. Lorsqu'ils furent 
debout, à leur place, on lut dans le livre de la loi de l'Éternel, leur Dieu, 
pendant un quart de la journée ; et pendant un autre quart ils confessèrent 
(leurs péchés) et se prosternèrent devant l'Éternel, leur Dieu. (Néhémie 9:1-
3). 

 
Néhémie 8-10 culmine avec la cérémonie du renouvellement de l’alliance, au centre de 
laquelle se trouvent pureté et obéissance à la Parole, Néhémie 10:28-31 : 
 

Le reste du peuple, les sacrificateurs, les Lévites, les portiers, les chantres, 
les Néthiniens et tout ceux qui se sont séparés des peuples étrangers pour 
suivre la loi de Dieu, leurs femmes, leurs fils et leurs filles, tous ceux qui sont 
capables de connaissance et d'intelligence se joignent à leurs frères les plus 
considérés d'entre eux. Ils promettent avec serment et jurent de marcher 
dans la loi de Dieu donnée par l'intermédiaire de Moïse, serviteur de Dieu, 
d'observer et de mettre en pratique tous les commandements de l'Éternel, 
notre Seigneur, ses ordonnances et ses prescriptions. Nous (promettons) de 
ne pas donner nos filles aux gens du pays et de ne pas prendre leurs filles 
pour nos fils ; de ne rien acheter, le jour du sabbat et les jours de fête, des 
gens du pays qui apporteraient le jour du sabbat des marchandises ou 
denrées quelconques à vendre ; et de faire relâche la septième année, en 
n'exigeant le paiement d'aucune dette.  

 
Esther 
Informations de base pour démarrer… 
Esther est le “livre-loupe” de cette section. Il nous raconte des évènements qui se sont très 
probablement passés à l’époque d’Esdras ou juste avant. Esther remplit le même rôle que 
les autres “livres-loupes”, d’encourager le peuple de Dieu dans ses luttes. 
La providence de Dieu est évidente, bien que son Nom ne soit jamais mentionné. On ne le 
trouve nulle part dans le livre, ce qui a amené certains à se demander s’il fallait inclure le 
livre dans le canon on non ! Mais ce qui est intéressant, c’est d’observer Dieu à l’œuvre à 
chaque page, sans être nommé ! 
 
On a 4 personnages principaux. Le roi perse Assuérus (Xerxès) (mentionné par son nom 29 
fois), Haman (48 fois), Mardochée (54 fois), et Esther (48 fois). Le peuple d’Israël est 
menacé d’éradication sous le roi perse, mais il est sauvé, par la providence de Dieu, de 
cette éradication.  
 
Conseils pratiques d’étude… 
Bien que le nom de Dieu ne soit pas mentionné, recherchez des marques de sa providence. 
« Providence » signifie sa souveraineté, son contrôle, comment il pourvoit. Il le fait de 
manière évidente à plusieurs reprises. 
 
Esther est choisie pour être amenée dans le palais du roi, et Mardochée découvre le complot 
qui vise à tuer le roi. Ça ressemble à une coïncidence. On tire au sort pour détruire les Juifs. 
Le roi accueille Esther après l’avoir ignorée pendant un mois et se fait du souci pour son 
bien-être. Ces choses n’ont aucun sens si on les sépare de l’action providentielle de Dieu en 
faveur de son peuple. Nous avons tous fait cette expérience, de regarder en arrière dans 
nos vies et de réaliser que des choses se sont passées tout à fait isolément, et maintenant 
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elles forment un ensemble cohérent. On voit cela dans Esther, et on ne peut que dire : 
« Merci Seigneur d’avoir tout conduit ! »  
 
Comparez Esther et les Proverbes. On peut faire des parallèles très intéressants. Par 
exemple : Comparez Esther 3:7 avec Proverbes 16:33.  

Le premier mois – qui est le mois de Nisan-, la douzième année du règne d’ 
Assuérus, en présence de Haman, on jeta le Pour, c'est-à-dire le sort, sur 
chaque jour, du premier au douzième mois- qui est le mois d’Adar. 
 Esther 3:7. 

 
On jette le sort dans le pan de la robe, mais toute décision vient de l’Eternel. 
Proverbes 16:33. 

 
Comparez également Esther 5:9-14 avec Proverbes 16:18.  
 

Haman sortit ce jour-là, le cœur plein de joie et d'euphorie. Soudain Haman 
vit Mardochée à la conciergerie royale. Celui-ci ne se leva pas et ne s'écarta 
pas devant lui. Alors Haman fut rempli de fureur au sujet de Mardochée. Mais 
il se domina et rentra chez lui. Il envoya chercher ses intimes et sa femme 
Zérech. Haman lui fit le compte de sa richesse prestigieuse, du nombre de ses 
fils, de toutes les façons dont le roi l'avait distingué en l'élevant (en dignité) 
au-dessus des princes et des serviteurs royaux. Et même, leur dit-il, c'est moi 
et personne d'autre que la reine Esther a invité avec le roi au festin qu'elle 
avait préparé, et demain encore c'est moi qu'elle a convié avec le roi. Et 
pourtant tout cela ne vaut rien pour moi, tant que je pourrai voir ce Juif 
Mardochée en place à la conciergerie royale. Sa femme Zérech et tous ses 
intimes lui dirent : Qu'on dresse donc une potence haute de cinquante 
coudées, et demain matin tu diras au roi qu'on y pende Mardochée. Tu peux 
donc aller joyeux au festin avec le roi. La chose plut à Haman. Il dressa la 
potence. Esther 5:9-14. 
 
L’orgueil précède le désastre, et un esprit arrogant précède la chute. 
Proverbes 16:18. 

 
Esther 7:10 avec Proverbes 11:8. 
 

On pendit Haman à la potence qu'il avait préparée pour Mardochée. Alors la 
fureur du roi s'apaisa. Esther 7:10. 
 
Le juste est délivré de la détresse,  et le méchant y vient à sa place. 
 Proverbes 11:8. 

 
 Esther 5:1-4 avec Proverbes 21:2. 
 

Quand le troisième jour fut arrivé, Esther revêtit (les insignes de) la royauté 
et se présenta dans la cour intérieure du palais royal, face au palais. Le roi 
siégeait sur son trône royal dans le palais, face à l'entrée de l'édifice. Au 
moment même où le roi vit la reine Esther debout dans la cour, elle obtint sa 
faveur. Le roi tendit à Esther le sceptre d'or qu'il avait en main. Esther 
s'approcha et toucha la pointe du sceptre. Le roi lui dit : Qu'as-tu, reine 
Esther ? Quelle est ta requête ? Elle te sera accordée, jusqu'à la moitié du 
royaume ! Esther lui répondit : S'il plaît au roi, que le roi vienne aujourd'hui 
avec Haman au festin que je lui ai préparé. Esther 5:1-4. 
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Toutes les voies de l’homme sont droites à ses yeux, mais celui qui pèse les 
cœurs, c’est l’Eternel. Proverbes 21:2. 

 
Reconnaissez l’influence qu’un croyant peut avoir sur un incroyant. Cette grande question 
peut surgir après avoir lu Esther: Qu’est-ce que cela nous dit sur notre manière de faire 
usage de notre influence sur les non chrétiens ?  C’est un récit vraiment intéressant.  
 
Voilà donc toute l’histoire du peuple de Dieu. Par conséquent tout ce que nous verrons dans 
la suite de l’Ancien Testament nous aidera à mieux comprendre ce que nous avons déjà vu. 
Ayant terminé la chronologie qui va de la Genèse à Esther, les mentions du temps et les 
dates que nous rencontrerons désormais vont faire référence aux livres historiques. Les 
« livres-loupes » nous éclaireront sur des points précis ou des aspects de l’histoire.  
 

LES ECRITS DU PEUPLE DE DIEU 
 
Les écrits du peuple de Dieu, connus également sous le nom de livres poétiques et de 
sagesse, se trouvent principalement dans les 5 livres suivants : Job, Psaumes, Proverbes, 
Ecclésiaste, et le Cantique des Cantiques. La majorité se présente sous forme de poésie 
hébraïque. Ils viennent en dernier dans la Bible Hébraïque, après 1 et 2 Chroniques. Ils 
contiennent les réponses de l’homme aux paroles et actes de Dieu présentés dans toute la 
Loi et les Prophètes. 
Dans les livres historiques, nous avions vu l’action de Dieu parmi son peuple. Les Ecrits 
nous présentent une perspective humaine, nous donnant une idée de ce que notre réponse 
à Dieu peut être au cours de l’histoire de la rédemption. Les Psaumes sont un bon exemple. 
En lisant l’histoire du peuple de Dieu, comment réagissons-nous ? Job montre un homme 
traversant d’infinies souffrances au milieu de l’histoire qui se déroule autour de lui. 
La Parole divine est rare. Dans ces livres, nous verrons plus souvent l’homme parler à Dieu, 
alors que dans les Prophètes ce sera exactement l’inverse, ce sera Dieu s’adressant à 
l’homme.  
Thème principal: La crainte de l’Eternel est le commencement de la sagesse (Prov. 1:7). 
 
Job 
Informations de base pour démarrer… 
Beaucoup de questions restent sans réponse en abordant Job.  Par exemple: qui l’a écrit ? Il 
est anonyme. On ne sait pas non plus quand il a été rédigé, probablement au temps des 
patriarches Abraham, Isaac et Jacob. Job était un homme réel, vivant dans un vrai cadre 
historique. 
 

 
… et qu'il y ait au milieu de lui ces trois hommes : Noé, Daniel et Job, ils 
délivreront leur âme par leur justice, — oracle du Seigneur, l'Éternel. Si je fais 
parcourir le pays par des bêtes féroces qui le dépeuplent, s'il devient un lieu 
désolé où personne ne passe à cause de ces bêtes, et qu'il y ait au milieu de 
lui ces trois hommes, je suis vivant ! — oracle du Seigneur, l'Éternel —, ils ne 
délivreront ni fils ni filles, eux seuls seront délivrés, et le pays deviendra un 
lieu désolé. Ou si j'amène l'épée contre ce pays, si je dis : Que l'épée 
parcourt le pays ! si j'en retranche hommes et bêtes, et qu'il y ait au milieu 
de lui ces trois hommes, je suis vivant ! — oracle du Seigneur, l'Éternel —, ils 
ne délivreront ni fils ni filles, mais eux seuls seront délivrés. Ou si j'envoie la 
peste dans ce pays, si je répands contre lui ma fureur par la mortalité, pour 
en retrancher hommes et bêtes, et qu'il y ait au milieu de lui Noé, Daniel et 
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Job, je suis vivant ! — oracle du Seigneur, l'Éternel —, ils ne délivreront ni fils 
ni filles, mais ils délivreront leur âme par leur justice. (Ezéchiel 14:14-20). 
 
Voici: nous disons bienheureux ceux qui ont tenu ferme. Vous avez entendu 
parler de la fermeté de Job, et vous avez vu la fin que le Seigneur lui accorda, 
car le Seigneur est plein de compassion et de miséricorde. (Jacques 5:11). 

 
On voit bien qu’il ne s’agit pas de fable ou de fiction, ce qui est écrit est vraiment arrivé! 
 
La grande question posée par le livre de Job est « pourquoi et comment le juste souffre-t-
il ? » Cette question est lancinante pour ce juste unique au monde, et elle revient à chaque 
page : Pourquoi doit-il souffrir, et quelle est sa souffrance ? 
 
Dieu agit de manière absolument souveraine avec Son peuple, et il ne permettra jamais 
qu’une chose arrive à quelqu’un sans que ce soit pour son bien et pour Sa gloire. Saisissez 
bien cela : la gloire de Dieu et le bien de l’homme vont se combiner ensemble, ce qui 
produira une tension pénible dans la vie de Job 
 
Conseils pratiques d’étude  
Ce livre est oriental, ce qui veut dire qu’il est rempli de pensées et d’expressions du monde 
oriental. La manière de penser est très différente de la nôtre en occident ! Nous devons 
nous en souvenir lorsque nous lisons les échanges entre Job et ses soit-disant amis. 
 
C’est un livre poétique, ressemblant beaucoup aux autres livres de poésie hébraïque. 
Finalement c’est un livre difficile. La souffrance dans un monde où Dieu règne n’est pas un 
sujet que l’on traite aisément,  il en était ainsi au temps des patriarches, et c’est encore vrai 
aujourd’hui. Comment comprendre la souffrance là où Dieu règne en souverain ?  
 
Il ne faut pas être rebuté par la structure. Le prologue du  début donne le cadre de l’histoire 
(Job 1:1-2:13). Le reste est écrit sous forme poétique (Job 2:14-42:6) et commence par  
trois dialogues (Job 4-27). 
 
Au milieu du livre de Job (chapitre 28), surgit la question centrale exposant le but de ce 
texte: “D’où vient la sagesse ?”  

Mais la sagesse, où se trouve-t-elle ?  
Où est l'emplacement de l'intelligence ?... 

Alors, d'où vient la sagesse ? 
Où est donc la demeure de l'intelligence ? 

 (Job 28:12, 20). 
 

Il se trouve que la sagesse qui vient de Dieu est liée à la souffrance par un lien pratique: 
Sommes-nous plus sages grâce à nos réussites ou à cause de nos souffrances ? Qu’est-ce 
qui favorise le mieux la croissance de notre sagesse? Il est évident que la réponse n’est pas 
dans nos réussites, mais dans nos douleurs. C’est là que la sagesse est authentique et 
résiste le mieux. Le livre de Job dévoile ces réalités. 
 
Enfin, on a trois monologues de Job 29 à 41, et l’épilogue au chapitre 41 des versets 7 à 17. 
Ne cherchez jamais de réponses faciles aux questions telles que « Pourquoi le juste souffre-
t-il ? » ou « si Dieu est bon, pourquoi y a-t-il tant de mal dans ce monde ? », vous n’en 
trouverez pas. Job se pose souvent cette question : « Pourquoi ceci m’arrive-t-il ? » Dieu 
aurait pu très facilement lui donner des explications pour tous les objectifs qu’il avait en 
laissant souffrir quelqu’un : ce livre aurait été l’idéal pour le faire. Mais il ne le fait pas. Au 
contraire c’est Lui qui pose d’autres questions, dans Job 40, pour révéler son caractère de 
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Dieu souverain à Job. Et là il dit « tu peux me faire confiance, fais-moi confiance ». Ce n’est 
pas une réponse facile, on ne la trouvera pas, mais c’est ce Dieu répète. 
Ceci a des implications pratiques. D’abord, Dieu seul est souverain. Il ne faut pas oublier 
Job 1 et 2. Nous lisons dans Job 1 :6-12 : 
 

Or, les fils de Dieu vinrent un jour se présenter devant l'Éternel, et Satan vint 
aussi au milieu d'eux. L'Éternel dit à Satan : D'où viens-tu ? Satan répondit à 
l'Éternel : De parcourir la terre et de m'y promener. L'Éternel dit à Satan : 
As-tu remarqué mon serviteur Job ? Il n'y a personne comme lui sur la terre ; 
c'est un homme intègre et droit, qui craint Dieu et s'écarte du mal. Satan 
répondit à l'Éternel : Est-ce d'une manière désintéressée que Job craint 
Dieu ? Ne l'as-tu pas protégé, lui, sa maison et tout ce qui lui appartient ? Tu 
as béni l'œuvre de ses mains, et son troupeau se répand dans le pays. Mais 
étends ta main, touche à tout ce qui lui appartient, et je suis sûr qu'il te 
maudira en face. L'Éternel dit à Satan : Voici : tout ce qui lui appartient est 
en ton pouvoir, seulement, ne porte pas la main sur lui. Alors Satan se retira 
de la présence de l'Éternel. 
  

Satan n’est pas souverain, il n’est pas libre d’en faire à sa guise, il est limité à ce que Dieu, 
dans sa providence, lui permet de faire. Voilà une bonne nouvelle pour nous ! Il n’y a que 
Dieu qui soit le Maître souverain. 
 
Deuxièmement, la souffrance est un privilège dont Dieu gratifie ses enfants. On pourrait 
longuement discuter cette déclaration, mais c’est ce que l’on constate dans le livre de Job. 
 
Troisièmement, Dieu est glorifié quand des croyants souffrants l’adorent. Voyez comment, 
dans l’Apocalypse, les martyrs chantent les louanges de Dieu devant son trône pour 
l’éternité. Dieu est honoré dans cette adoration de ceux qui souffrent. La gloire a été donné 
à Dieu lorsqu’au Soudan,  un million de croyants ont souffert la mort, les chrétiens ont 
quadruplé parce qu’ils ont continué d’adorer même en pleine souffrance. C’est le message 
de Job. 
 
 
Psaumes 
Informations de base pour démarrer… 
Le mot “Psaume” signifie un “poème chanté sur un accompagnement musical.” Les Psaumes 
constituent le psautier de la nation juive. Ce n’était pas seulement des poèmes écrits, mais 
l’intention était de les chanter. On peut sortir de Job un chant à la bouche ! 
 
Les Psaumes ont été écrits par plusieurs auteurs depuis le début de la monarchie 
jusqu’après l’exil. David en a écrit beaucoup, bien que tous ne soient pas de lui. D’autres 
auteurs sont Asaph et les fils de Coré. Les psaumes ont ponctué l’histoire du peuple de 
Dieu, et certains font allusion à des épisodes précis connus de cette histoire, d’autres non. 
Un exemple précis d’un chant écrit après un évènement historique est le Psaume 51, où 
David, après son péché, dit « O Dieu, crée en moi un cœur pur, renouvelle en moi un esprit 
bien disposé. » Et il y en a d’autres. 
 
Les auteurs expriment leur confiance et leur louange pour Dieu dans sa grandeur et sa 
bonté, lui qui est le roi souverain de l’univers et des nations : « Racontez parmi les nations 
sa gloire, Parmi tous les peuples ses merveilles ! » (Ps. 96 :3). L’accent est constamment 
mis sur cette louange. 
 
Conseils pratiques d’étude 
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Les cinq divisions des Psaumes, qui se terminent chacune par une doxologie, reflètent 
l’histoire d’Israël. Par exemple en arrivant à la fin du Livre 3 on ne trouve qu’un chant de 
David.  
Le Livre 1 contient les Psaumes 1-41. Le Livre 2 les Psaumes 42-72. Le Livre 3, les Psaumes 
73 – 89. Le Livre 4, les Psaumes 90 – 106, et le Livre 5, les Psaumes 107-150.  
 
Parmi les différents genres de psaumes, les principaux sont des chants de louange ou de 
plaintes personnelles, lors d’évènements difficiles pour la personne. Ils reflètent toutes les 
émotions et les questions des gens, comme «Dieu, pourquoi cela arrive-t-il ? Frappe cet 
homme.” Cela nous donne des éléments qui nous aident à étudier et à comprendre.  
 
Plusieurs psaumes sont collectifs, prévus pour être chantés par le peuple d’Israël. On 
trouvera ainsi de la louange collective et des plaintes collectives. 
 
Parmi les différents types, il y a des psaumes de sagesse et des psaumes royaux.  
 
On peut aussi trouver le Christ dans bon nombre de psaumes, en les reliant à ce qui arrive 
dans le Nouveau Testament :  
Vous pouvez voir le Sauveur crucifié dans le Psaume 22 : « Mon Dieu, mon Dieu, pourquoi 
m’as-tu abandonné ? Mes paroles plaintives sont loin de me procurer le salut  (Ps. 22 :v.1). 
 
On voit le Christ comme le Berger dans le Psaume 23 : « L’Eternel est mon berger, je ne 
manquerai de rien. » (Ps. 23 :v.1) 
 
On voit le Christ comme sacrifice dans le Psaume 40:v.7-9: « Tu n’as désiré ni sacrifice ni 
offrande, tu m’as ouvert les oreilles ; tu n’as demandé ni holocauste ni sacrifice pour le 
péché, alors je dis : Voici je viens, avec le rouleau du livre écrit pour moi. Je prends plaisir à 
faire ta volonté, mon Dieu. »  
Egalement comme la pierre dans le Psaume 118 :22-23 : « La pierre qu’ont rejetée ceux qui 
bâtissaient est devenue la principale, celle de l’angle. C’est de l’Eternel que cela est venu : 
c’est un miracle à nos yeux. » 
 
Proverbes 
Informations de base pour démarrer… 
Les Proverbes contiennent 31 chapitres. En hébreux le mot veut dire “comparaison”. 
Salomon en a écrit la majorité. Des hommes comme Ezéchias en ont aussi rédigés 
quelques-uns, ou du moins ont contribué à leur compilation en un ensemble.  
 
Le passage clé est Proverbes 1:v.1-7.  
 
Proverbes de Salomon, fils de David, roi d'Israël,  
Pour connaître la sagesse et l'instruction,  
Pour comprendre les paroles de l'intelligence,  
Pour recevoir l'instruction du bon sens,  
Justice, équité et droiture,  
Pour donner aux simples de la prudence,  
Au jeune homme de la connaissance et de la réflexion. 
Que le sage écoute, et il augmentera son savoir,  
Et celui qui est intelligent acquerra l'art de se conduire,  
Pour comprendre un proverbe ou une sentence,  
Les paroles des sages et leurs énigmes. 
La crainte de l'Éternel est le commencement de la connaissance ;  
Les insensés méprisent la sagesse et l'instruction. 
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                                                                  (Proverbes 1:v.1-7). 
 

Ce passage donne le message que la crainte de l’Eternel est le commencement de la 
sagesse, celle-ci était suprême. Nous avons besoin de cette sagesse et nous la désirons. 
Salomon l’avait demandée au Seigneur. 
 
Les thèmes principaux développés sont: « atteindre la sagesse et rejeter la folie » ainsi que 
« marcher dans la justice et résister au mal. » On rencontre ces contrastes tout au long du 
livre: sagesse et folie, justice et mal. De constants avertissements sont donnés et répétés. 
 
Conseils pratiques d’étude… 
Bien des gens lisent un chapitre des Proverbes par jour, ce qui couvre un mois…  
 
Le plan général présente 8 sections. Les 7 premiers versets forment la préface.  
L’introduction commence à Proverbes 1:8 et finit à la fin du chapitre 9. Proverbes 10:v.1 à 
22:v.16 sont les Proverbes de Salomon I. Ensuite viennent les Paroles des Sages I de 
Proverbes 22:v.17 à 24:v.22 puis les Paroles des Sages II dans Proverbes 24:v.23-34. Les 
Proverbes de Salomon II vont des chapitres 25 à 29. Finalement, nous trouvons les  
Sentences d’Agour au chapitre 30 et les Sentences de Lemouel au chapitre 31. 
 
Quelques rappels : ces proverbes sont au sens figuré : il ne sont pas tous à prendre au pied 
de la lettre. Ils donnent cependant des conseils pratiques. Ils reflètent également une 
sagesse toute pratique. Ils sont faciles à mémoriser et c’est ce qui importe. Nous sommes 
désavantagés de ne pas parler la langue d’origine car la poésie hébraïque favorise la 
mémorisation, ce qui est fréquent dans cette culture, les gens pouvaient s’en souvenir 
facilement puisque l’on faisait fréquemment usage d’expressions culturelles.  
 
Comment s’en souvenir ? Aidés par toutes sortes de techniques littéraires : allitérations, 
rythme poétique, allusions, et  métaphores—tout cela fait partie du style des Proverbes. 
 
Les Proverbes n’offrent pas des garanties! Ils donnent des lignes de conduite de vie. Ce qui 
veut dire qu’ils rassemblent de bons conseils, sans tout couvrir, ni tout garantir. L’intention 
n’est pas d’être exhaustif. Les proverbes se distinguent en cela des promesses de Dieu. Si 
on obéit aux bons conseils, et que l’on recherche la sagesse, il se peut que ce qu’ils nous 
disent arrive, mais il y a une différence avec les promesses que Dieu fait. 
 
Le but de la littérature de sagesse est d’appliquer la Parole à la vie pratique, et c’est 
exactement ce que nous observons. La Loi donnée au peuple de Dieu ne couvrait pas tout. 
Ce que nous voyons dans les Proverbes, comme dans d’autres pages de littérature de 
sagesse, c’est l’application pratique de la Loi à des domaines de la vie que la Loi n’avait pas 
traités à l’époque. Cela était particulièrement important pour la jeunesse d’alors. Il était 
prévu que beaucoup de proverbes soient mémorises et récités par  les jeunes, car de 
nombreux passages parlaient des pressions de la tentation. Déjà à cette époque-là les gens 
subissaient les mêmes pressions, que ce soit avec l’usage de la langue, des questions 
d’argent, l’amitié, le foyer, le commerce, ou les contrats. Les Proverbes parlent beaucoup de 
sexualité, des relations homme-femme, d’hommes entraînés au mal par de mauvaises 
femmes, comme aussi ils parlent beaucoup de l’honneur que nous portons à Dieu par notre 
sagesse. L’appel à être sur ses gardes est très souvent répété.  
 
Enfin, Jésus est la Sagesse de Dieu par excellence (Prov. 8:22-31). 

  
L'Éternel me possédait au commencement de son activité, avant ses œuvres 
les plus anciennes. J'ai été établie depuis l'éternité, dès le commencement, 
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avant l'origine de la terre. J'ai été enfantée quand il n'y avait point d'abîmes, 
point de sources chargées d'eaux ; avant que les montagnes soient établies, 
avant les collines j'ai été enfantée ; il n'avait encore fait ni la terre, ni les 
campagnes, ni le premier grain de la poussière du monde. Lorsqu'il disposa 
les cieux, j'étais là ; lorsqu'il traça un cercle à la surface de l'abîme, lorsqu'il 
fixa les nuages en haut, et que les sources de l'abîme jaillirent avec force, 
lorsqu'il donna une limite à la mer, pour que les eaux n'en franchissent pas 
les bords, lorsqu'il traça les fondements de la terre, j'étais à l'œuvre auprès 
de lui, et je faisais de jour en jour ses délices, jouant devant lui tout le temps, 
jouant sur la surface de sa terre, et trouvant mes délices parmi les êtres 
humains. 

 
Ecclésiaste 
Informations de base pour démarrer… 
L’Ecclésiaste, nous dit-on dès le début, a été écrit par “l’enseignant”, qui est très 
probablement Salomon. 
 

Paroles de l'Ecclésiaste, fils de David, roi à Jérusalem.  
Vanité des vanités, dit l'Ecclésiaste, vanité des vanités, tout est vanité.” 
(Ecclésiaste 1:1-2) 

 
 Moi, l'Ecclésiaste, je suis devenu roi sur Israël à Jérusalem. ( Ecclésiaste 1:12). 
 
Si l’Ecclésiaste n’avait qu’une question essentielle à poser, elle serait: « La vie a-t-elle un 
sens? » C’est un livre passionnant. "Vanité des vanités”, dit l’enseignant, “tout est vanité”, 
rien n’a de sens. C’est ainsi qu’il débute, et malheureusement ce message continue dans la 
seconde, puis la troisième partie, et continue jusqu’au bout en répétant encore que la vie 
n’a pas de sens! Nous traversons cette vie, nous mourrons, quelqu’un d’autre hérite tous 
nos biens et les dilapide. Voilà le message déprimant du livre de l’Ecclésiaste.  
 
Les mots clés sont: l’homme, le travail, sous le soleil, vanité, sagesse, et le mal.  
 
Conseils pratiques d’étude… 
Rien n’a de sens, voilà ce que l’auteur répète constamment. Cela fait de ce livre l’un des 
plus difficiles de l’Ancien Testament, et qui peut nous faire nous demander pourquoi le lire ? 
Cependant, examinez les idées importantes qui se cachent sous ce “tout est vanité”. Ce 
livre nous montre que Dieu est la réalité ultime, le Créateur de toute chose. C’est à dire que 
tout vient de Lui. C’est Lui qui donne sens à tout. Si on vit sans Lui, cette réalité suprême, 
rien n’a de sens. Ceci a des implications majeures face à l’athéisme. C’est un livre important 
pour défendre notre foi, pour montrer qui est Dieu dans toute Sa beauté et Sa grâce.  
Il nous montre aussi que  les voies de Dieu ne sont pas toujours compréhensibles, et que  la 
vie ne se passe pas toujours comme prévu. L’auteur dit plusieurs fois que "les justes ne 
reçoivent pas le bien, mais les méchant ont du succès.” Pourquoi cela? Les choses ne 
marchent pas comme elles devraient! 
  
Enfin, dans l’Ecclésiaste, nous voyons que nous sommes tous égaux devant la mort. C’est 
peut-être déprimant mais c’est vrai. Au bout du compte, la mort réclame le riche et le 
pauvre, le sage et l’insensé. La vie est une vapeur, elle est courte, et tous nous mourrons, 
sans exception. Voilà le message de l’Ecclésiaste.  
 
Il ne faut pas oublier que l’Ecclésiaste est un livre sans conclusion! Souvenez-vous du 
contexte dans lequel Salomon écrit : enseignant de la sagesse, il communique toute cette 
révélation, mais il lui tarde que les choses reçoivent leur sens, il s’attend à plus, il lui en 
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faut davantage. Par bonheur, nous lisons le livre de l’Ecclésiaste en sachant que Jésus-
Christ est ressuscité ! Peu importe notre statut dans cette vie, la mort n’a pas de favoris. 
Mais Christ a vaincu la mort, il n’est pas vaincu par elle. Cela donne tout son sens à ce que 
Paul dit dans 1 Corinthiens 15, que si la résurrection n’a pas eu lieu, alors oui c’est vrai que 
le christianisme n’a pas de sens. Mais si c’est vrai, alors tout a un sens. On voit le 
développement de cette idée dans l’Ecclésiaste, qu’il est important de lire dans la 
perspective du Nouveau Testament. 
 
L’application pratique du livre est de  jouir aujourd’hui des bénédictions de Dieu, de Le 
craindre, et d’obéir à Sa Parole. Consacrez votre vie à ce qui compte vraiment. C’est 
important. 
 
Cantique des Cantiques 
Informations de base pour démarrer… 
Un contraste frappant nous fait passer de la dépression du livre de l’Ecclésiaste aux délices 
du Cantique des Cantiques ! “Cantique des Cantiques veut dire, littéralement “le Plus beau 
des Cantiques ».  Il est dit que Salomon a écrit un millier de chants. Celui-ci serait le plus 
beau.  
Comme Esther, le Cantique des Cantiques ne mentionne jamais le nom de Dieu. Ils sont les 
deux seuls livres dans ce cas. 
 
Le thème est la célébration de l’amour sexuel entre l’homme et la femme. 
 
Conseils pratiques d’étude… 
On trouve trois personnages principaux.  Tout d’abord la femme, appelée la “bien-aimée” ou 
« compagne » (rôle principal). Deuxièmement, l’homme, appelé le “bien-aimé”. 
Troisièmement : les compagnes de la femme, les “filles de Jérusalem”, qui sont des 
« amies ».  
Tout au long de l’histoire on a interprété le Cantique des Cantiques de bien des façons 
différentes. 
Il existe trois manières possibles de l’interpréter.  
La première, l’interprétation littérale, qui voit les personnages comme un homme et une 
femme réels. 
La seconde, l’interprétation historique, qui voit le texte comme une illustration littéraire de 
Dieu et son peuple Israël. 
La troisième, l’interprétation typique, dans laquelle l’illustration littéraire est un type de 
Christ et de Son Eglise. 
Bien des interprètes ont choisi la dernière façon de comprendre le Cantique des Cantiques, y 
voyant la relation entre Christ et Son Eglise. On pourrait en discuter longuement. Je crois 
personnellement que le sens premier de ce livre est une célébration de l’amour sexuel entre 
un homme et une femme. Voyez Genèse 1 et 2, particulièrement Genèse 2 :18-25 
 

L'Éternel Dieu dit : Il n'est pas bon que l'homme soit seul ; je lui ferai une 
aide qui sera son vis-à-vis. L'Éternel Dieu forma du sol tous les animaux des 
champs et tous les oiseaux du ciel. Il les fit venir vers l'homme pour voir 
comment il les appellerait, afin que tout être vivant porte le nom que l'homme 
lui aurait donné. L'homme donna des noms à tout le bétail, aux oiseaux du 
ciel et à tous les animaux des champs ; mais, pour l'homme, il ne trouva pas 
d'aide qui fût son vis-à-vis. Alors l'Éternel Dieu fit tomber un profond sommeil 
sur l'homme qui s'endormit ; il prit une de ses côtes et referma la chair à sa 
place.  
L'Éternel Dieu forma une femme de la côte qu'il avait prise à l'homme et il 
l'amena vers l'homme. Et l'homme dit : Cette fois c'est l'os de mes os, La 
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chair de ma chair. C'est elle qu'on appellera femme, Car elle a été prise de 
l'homme. C'est pourquoi l'homme quittera son père et sa mère et s'attachera 
à sa femme, et ils deviendront une seule chair. L'homme et sa femme étaient 
tous les deux nus et n'en avaient pas honte.  
 

 
Ainsi en reliant le Cantique des Cantiques à Genèse 1-2, vous trouvez un magnifique 
exemple de ce que le mariage devait être selon l’intention de Dieu. C’est vraiment superbe. 
Ceci a-t-il un effet sur notre manière de considerer notre relation avec Dieu? A n’en pas 
douter, l’Ecriture nous montre délibérément que l’alliance du mariage est un reflet de 
l’alliance de Dieu avec nous. C’est pourquoi la joie que l’on voit dans le Cantique des 
Cantiques a  certainement un lien avec la joie que Dieu éprouve avec Son peuple. Le sens 
premier et pratique est littéral, celui du plaisir qu’un homme peut avoir avec sa femme. 
C’est la nature de l’amour vrai, joyeux et intarissable qui existe entre un homme et une 
femme qui font leurs délices l’un de l’autre, sans honte. 
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